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Nobles martyres au Ciel de gloire 

Air : Je suis chrétien 
 
Nobles Martyres, au Ciel de gloire 
Entendez l’appel de nos cœurs 
Dans le triomphe et la victoire 
Priez pour nous, bien chères Sœurs. 
1 
Bienheureuses sacramentines 
Dans le cloître silencieux 
Par une exacte discipline 
Vous ravissiez le Cœur de Dieu 
2 
Bienheureuses sacramentines 
Vous trouvez la force et la vie 
La vaillance, la joie divine 
En adorant Jésus-Hostie 
3 
Bienheureuses sacramentines 
Vous êtes le lys embaumé£ 
La belle rose sans épines 
Qui croissent au Jardin fermé 
4 
Bienheureuses sacramentines 
Virilement et sans frémir 
Vous voyez l’affreuse machine 
Qui vous procure le martyr 
5 
Bienheureuses sacramentines 
Fidèles au Saint Sacrement 
Dans la prison qui vous confine 
Vous faites un nouveau Couvent 
6 
Bienheureuses sacramentines 
Vous vous avancez en chantant 
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Et vos blancs voiles d’étamine 
Sont empourprés de votre sang 
7 
Bienheureuses sacramentines 
Vous régnez parmi les élus 
Devant vous la terre s’incline 
Epouses, Vierges de Jésus. 
8 
Bienheureuses sacramentines 
A la couronnne de Marie 
Vous êtes treize perles fines 
Qui scintillez dans la Patrie 
9 
Bienheureuses sacramentines 
Puissions-nous toutes dans le Ciel 
Quand le jour d’ici-bas décline 
Chanter votre Amour éternel. 
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Nobles martyres d’Orange 

 
1 
Nobles martyres d’Orange 
Recevez en ce jour 
Nos tributs de louange 
Donnez-nous en échange 
Le pur et saint amour 
2 
Votre sacrifice sublime 
Vous a valu le Ciel 
Phalange magnanime 
Holocauste sublime 
Offert à l’Eternel 
3 
Combien votre front rayonne 
D’un éclat radieux 
Sous la riche couronne 
Que le Seigneur vous donne 
Dans la splendeur des cieux 
4 
Au nom de votre souffrance 
Pour la gloire de Dieu 
Montrez votre puissance 
Et votre bienveillance 
Exaucez tous nos vœux 
5 
Que votre pure mémoire 
Soit pour notre pays 
Synonyme de gloire 
Et gage de victoire 
Contre nos ennemis. 
 
Gloire à Vous ô Martyres 
Qu’on vénère en ces lieux 
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Gloire à Vous sur les lyres de la terre et des Cieux, 
Gloire à Vous, ô Martyres qu’on vénère en ces lieux, qu’on vénère 
en ces lieux 
Honneur à nos Martyres, 
En ce jour radieux, en ce jour radieux 
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O Martyres d’Orange, pures comme les anges 

Après 1953 
 
O Martyres d’Orange 
Pures comme les anges 
Nous chantons vos louanges 
Près de Dieu priez pour nous. 
1 
Du haut du ciel protégez la Provence,  
le Languedoc, le Comtat Venaissin, 
Et que Jésus sur la terre de France  
Trouve toujours des martyrs et des saints 
2 
Célestes fleurs au ciel épanouies, 
Vous vous penchez sur nos tristes hivers ; 
Par le Seigneur votre âme fut cueillie 
Après avoir pour lui beaucoup souffert 
3 
Par votre sang offert en sacrifice 
Uni au sang du divin Rédempteur, 
Obtenez-nous la Paix dans la Justice, 
La Charité, l’amour du Sacré-Cœur 
4 
Votre supplice est une apothéose, 
La porte d’or ouvrant le Paradis, 
Comme un bouquet de lys blancs et de roses 
Votre martyr embaume le Pays. 
5 
Le Mur romain du fier Théâtre Antique 
Redit encor vos cantiques de Foi, 
Où s’exhalait le désir héroïque 
De témoigner jusqu’au sang pour la Croix. 
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O Nobles sœurs, l’homme insensé 

Air : recueil Delporte n°86, Ch. Bordes 
 
1 
O Sœurs, votre force au supplice, 
Votre amour, votre cœur de feu 
Se manifestaient dans la lice 
Des vaillants athlètes de Dieu. 
Pour lui méprisant de ce monde 
La joie où se cache le fiel 
Vous tombiez ! la chute féconde,  
Témoins vous mérita le ciel 
 
O Nobles Sœurs, l’homme insensé 
Vous a méconnues sur la terre 
Le sang que vous avez versé 
Est une source salutaire 
Flot de gloire il s’est élancé 
Vers Dieu dans l’éternel mystère 
 
2 
Le sang ruisselle de vos veines 
Et s’écoule en flots empourprés 
Tandis que se rompent les chaînes 
Qui retenaient vos corps sacrés 
O Sœurs ! Que mon âme se lave 
Du sang de votre charité 
Brisez-moi mes chaînes d’esclave£ 
O Sœurs ! Soyez ma liberté 
3 
O Martyres, Vierges sublimes 
A Dieu vous offrez votre sang 
A Dieu vous allez unanimes, 
Pour Dieu vous mourez en chantant 
En vous s’élève cette flamme 
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Qui brûle au cœur des Séraphins 
Feu du Cie ! oh ! puisse mon âme  
Brûler, foyer d’amour divin. 
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Oraison des bienheureuses, paraphrase  

Musique – Air : Terre et Ciel, Delporte 
(reprendre les 4 premiers vers de la 1ère strophe comme refrain, cfr p. 
96* petit livre) 
 
1 
Gloire, Amour, Honneur, Louange  
A nos bienheureuses 
Dans le Paradis les Anges  
Les ont couronnées de fleurs : 
Roses, des cieux le sourire, 
Blancs œillets des saints parvis 
Palmes sacrées du Martyre, 
Gerbe mystique de lys ! 
2 
Leur prière toute sainte 
S’élevant vers l’Eternel 
Nous fera lutter sans crainte 
Dans la vie, chemin du Ciel ! 
En imitant leur constance, 
Dans la Foi, la Charité 
Ayons douce confiance, 
Avec Jésus de régner 
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O Vierges Martyres, saintes de chez nous  

Musique -Sr Marie-Dominique – mai 1952 
 
O Vierges Martyres 
Saintes de chez nous 
Notre chant vous attire vers nous. 
Dans ce monastère venez, avec nous1 ; redire vos prières pour nous 
 
1 
O douces Bienheureuses 
Orantes de chez nous 
Des splendeurs radieuses 
Descendez jusqu’à nous. 
2 
Vous connaissez nos terres 
nos bois et nos vallons, 
nos aïeux sont vos pères 
Nos citées, vos maisons. 
3 
Dans notre monastère 
Vous adoriez Jésus, 
Au nom de tous vos frères 
les méchants, les élus. 
4 
Lorsque gronda l’orage 
Votre cœur fut faillant 
et de l’enfer la rage 
fit jaillir votre chant. 
5 
En vraies sacramentines 
Vous méliez votre sang 
A l’offrande divine 
De Jésus sacrement. 
6 
                                                           
1 A genoux 
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Sur les cœurs en détresses 
sur les persécutés 
Répandez vos largesses 
ô Vierges immolées. 
7 
O filles de l’Eglise 
martyres de la foi 
Qu’avec tous redisent 
« Seigneur Jésus j’espère en toi » 
8 
Et que dans la Patrie 
nous puissions avec vous 
Aimer Jésus, Marie 
Ô saintes de chez nous. 
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O Vierges sacramentines 

A nos Bienheureuses Martyres – Air : Vierge douce et secourable, 
Delport n°69 page 79* -dessin 
 
O Vierges sacramentines, 
Vous nos Bienheureuses Sœurs, 
 
Du fond des splendeurs divines, 
Inclinez vers nous vos cœurs ! 
 
Vous avez vu des jours douloureux 
Oh ! prenez en pitié 
Tant de pauvres malheureux ! 
 
Soyez, vierges saintes,  
L’azur de notre ciel, 
Ecartez toutes craintes 
De notre dernier sommeil ! 
 
Fleurs immaculées, 
Parfumez nos cœurs 
Palmes empourprées, 
Protégez vos sœurs 
Que vos rayons d’or 
Guident notre barque au port 
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O vous nos sœurs du Ciel  

Air : Douce reine du ciel 
 
O vous nos sœurs du Ciel, 
Etoiles brillantes des rayons du divin Soleil, 
Vierges Martyres, priez pour nous ! 
 
Lis de blancheur sans pareille, 
Roses vermeilles du Paradis, 
Mystiques fleurs des sacrés parvis, 
Ayez pitié de notre misère, priez pour nous ! 
 
Cœurs livrés à l’Amour, 
Qui pour l’Hostie Sainte vous consumiez la nuit, le jour 
Vierges martyres, priez pour nous ! 
 
Co-rédemptrices fécondes, 
Qui sur le monde épandez la vie Par votre sang versé pour l’Hostie 
Ayez pitié de notre faiblesse, secourez-nous ! 
 
O nos Sœurs bien-aimées 
Du sein de la Gloire, veillez sur vos Sœurs exilées 
Révélez-leur vos âmes brûlantes, 
Transformez-les en hosties vivantes, 
Nous espérons en votre prière 
Exaucez-nous ! 
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Saintes martyres, hosties d’Amour 

Mai 1953 
 
Saintes Martyres, hosties d’Amour, 
Priez Jésus pour nous 
Et la joie du divin Séjour, 
Déjà, donnez-la nous. 
1 
Le corps sacré du Rédempteur 
Etait votre aliment, 
Vous partagiez avec bonheur, 
Le Pain du Sacrement 
2 
Mais le Seigneur dans sa bonté, 
Eut aussi faim de vous, 
Afin de mieux vous consacrer, 
Il vous demanda tout. 
3 
Pur froment que la charité, 
Broya dans les tourments, 
Vous voici pour l’éternité, 
L’hostie du Dieu vivant. 
4 
Oh, descendez sur nos chemins, 
Qui vous ont bien connus, 
Venez nous guider de la main, 
Sur les pas de Jésus 
5 
Veillez sur nous Sœurs vénérées, 
Pour la joie du Seigneur, 
Nos paroisses et nos foyers, 
N’en faites qu’un seul cœur 
6 
Comme les grains de blé fondus, 
En une seule hostie, 
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Au service du Roi Jésus 
Gardez-nous tous unis. 
7 
Le Saint Amour est une force, 
Qui triomphe de toute, 
Dans le Comtat, à Carpentras (soyez l’amorce) 
Du feu qui prendra tout 
8 
A ceux qui souffrent pour la Foi 
Vos Frères d’aujourd’hui, 
Chantez les gloires de la Croix, 
Prodiguez votre appui. 
9 
O Sacrement de l’Unité, 
Notre doux Lien d’Amour, 
En Toi nous voulons habiter, 
Maintenant et toujours. 
10 
Nous reviendrons pour vous louer 
O Saintes de chez nous, 
Gardez-nous bien dans l’Unité 
Jusqu’au retour si doux. 
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Sœurs du Saint-Sacrement qui régnez dans la gloire 

Pour le couvent de Bollène, octobre 1959 – musique- chanoine 
Imbard, aumônier 
 
1 
Sœurs du Saint-Sacrement qui régnez dans la gloire 
Filles du Père Antoine, épouse de Jésus ; 
Nous chantons en ce jour votre illustre mémoire ; 
Ecrin des souvenirs de vos nobles vertus. 
2 
La mémoire du Juste est, pour tous, une chaire 
D’où la postérité recevra, pour son bien,  
L’enseignement vécu de la Croix salutaire 
Que doit suivre un chacun pour vivre en bon chrétien 
3 
Votre vie, au couvent, dans l’amour de vos Mères, 
Fut un noviciat préparant à la mort…. 
Aussi quand l’heure en vint, de divines lumières, 
Vous y firent sourire en un calme transport. 
4 
La haine des méchants fit de vous des martyres 
Ouvrant à votre amour les portiques du ciel 
Où les accords joyeux des séraphiques lyres 
Rythmeront, pour toujours, vos chants à l’Eternel. 
5 
Aux sœurs de nos couvents fidèles à la Règle 
-cette voix du bon Dieu qui dirige les cœurs- 
Obtenez la constance, un peu du vol de l’aigle, 
Pour sans cesse monter, les yeux vers les hauteurs. 
6 
Pour que votre mémoire en ces lieux s’éternise 
Le père Antoine aidant, suscitez-y des sœurs… 
Que du songe du Thor l’effet se réalise 
Fleurissant le couvent d’assez nombreuses (de magnifiques) fleurs. 
7 
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Avec un nombre accru de jeunes religieuses, 
Nos chants revêtiront, précieux ornement, 
L’ampleur et la beauté de voix majestueuses 
Pour mieux louer Jésus au Très Saint Sacrement 
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Supplications à nos bienheureuses 

En faveur des persécutés pour la Foi aujourd’hui – aire : Dieu tout 
puissant, petit Delporte p. 40* n°36 – 9 juillet 1950 
 
Sœurs bien-aimées de l’Eglise en détresse, soyez l’appui ! 
A tous les cœurs que la tourmente oppresse, parlez de Lui ! 
Lui, la Bonté,  l’Amour plein de tendresse, Dieu éternel ! 
 
A Jésus, l’Amour venu sur terre, Parole du Père, et Roi du Ciel 
Tous ses sacramentines victimes, vous ses plus intimes, vous ses 
hosties ! 
A Jésus, du monde seul Sauver, livrez tous les cœurs à l’agonie ! 
 
Et pour tous ceux qui vers Lui aspirent 
Dans les noirs cachots, proche du martyre, o Sœurs, priez ! 
D’une main douce à leurs âmes frêles, répandez en elles 
Votre amour vainqueur, gardez-les fidèles, Sœurs bien-aimées ! 
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Triomphe, Victoire 

Air d’un ancien cantique de Pâques, recueil de Dubois – paroles sr 
Marie-Benoit, sacramentine 
 
Triomphe, Victoire, 
Amour, Honneur et gloire 
Voici, voici le jour 
Où triomphe l’amour 
L’Eglise a prononcé l’oracle qui nous donne 
La palme des Elus, l’immortelle couronne 
 
1 

O beaux lys empourprés les palmes en vos mains,  
Fleurissez dans le Ciel, régnez avec les Anges 
Priez Jésus pour nous, glorieuses phalanges 
Brillez, brillez parmi les saints 

2 

Vous avez, de Jésus, suivi les pas sanglants 
Vous avez comme lui, monté le dur Calvaire 
Vos gestes étaient beaux, votre démarche fière 
Défiant vos cruels tyrans 

3 

Sous le couteau faucheur vous couchaient les bourreaux 
Mais vous mourriez pour Dieu, pures, saintes victimes 
Vous auriez encor plus, dans vos ardeurs sublimes,  
Monté de plus durs échafauds 

4 

Le chant du Te Deum et du Magnificat 
De vos lèvres sortait comme un chant de victoire 
Contre le noir enfer. Ah ! pour vous quelle gloire 
De triompher dans ce combat. 

5 
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Du céleste séjour n’oubliez pas vos sœurs 
Qui luttent ici-bas comme vous dans l’arène 
Et s’il nous faut aussi succomber à la peine 
Embrasez-nous de vos ardeurs 

 

  



 

70 
 

Vers nos sœurs au divin séjour 

Air : volez, volez, anges de la prière 
 
Montez, montez, nos ardentes prières 
Vers nos sœurs, au divin Séjour, 
Dites-leur, de nos cœurs sincères 
Tous les vœux, fruits de notre amour (bis) 
 
1 
O Sœurs, vous consumiez vos flammes 
Pour Jésus, Prisonnier divin ; 
Comme vous, pour toutes les âmes 
L’aimer sera notre destin 
2 
Partout que son doux règne arrive ! 
Que sa gloire éclate en tout lieu ! 
Sur vos pars, notre ardeur s’avive 
O Sœurs, qui triomphez aux cieux ! 
3 
O Sœurs dans le plus saint silence 
Nous voulons toujours demeurer ; 
Des péchés, faisant pénitence, 
Nos yeux, toujours sauront pleurer. 
4 
O Sœurs, céleste Bienheureuses, 
Ornement des sacrés parvis,  
Souriez aux âmes pieuses, 
Semez des fleurs du paradis 
5 
O Sœurs, à notre heure dernière 
Nous serons fortes dans la mort, 
Accueillez notre humble prière 
Venez nous introduire au Port. 
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Vierges au cœur rempli d’amour  

 

Vierges au cœur rempli d’amour, de sacrifice 
O chastes fleurs du cloitre, épouses du Seigneur 
Rayonnantes de joie à l’heure du supplice 
Conduisez-nous un jour dans l’éternel bonheur ! (bis) 

 

1 

Voyez-vous s’avancer cette blanche phalange 
De vaillantes Martyres pour défendre leur foi 
Du cloître à l’échafaud élevant vos louanges 
S’offrir en holocauste à leur divin Roi 

2 

Epouses de Jésus, vous contempliez ses charmes 
Vous avez sur pour Lui Vous immoler, souffrir 
Vous lui avez donné votre sang et vos larmes 
Pour dire votre amour vous avez su mourir. 

3 

Epouses de Jésus les roses du martyre 
Ont couronné vos fronts éclatant de blancheur 
Il n’est pas une voix, il n’est pas une lyre 
Capable de chanter cette grande faveur. 
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Vierges bienheureuses de notre pays 

Maurice Rigaud – 21 juin 1951 

 

1 

Vierges bienheureuses de notre pays 
Montées radieuses dans le paradis  

Chantons les martyres du Seigneur ! 
Chantons les épouses du Sauveur 

2 

De notre Provence vous êtes les fleurs, 
Roses, rouges et blanches martyres au grand cœur. 

3 

Orange et Bollène partagent l’honneur 
D’avoir vu les chaînes réjouir vos cœurs. 

4 

Vous étiez si bonnes pour tout malheureux 
Votre amour rayonne et le rend heureux. 

5 

Vous étiez si humbles, ce monde méchant 
Vous ravît ensemble à vos humbles chants 

6 

Vous étiez fidèles en votre prison, 
Soyez nos modèles dans les tentations. 

7 

Vous étiez si pures parmi les dangers,  
Que toute souillure nous soit effacée. 

8 

Vous étiez si fermes devant vos bourreaux, 
Qu’arrivées au terme vous chantiez credo 
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9 

Vous étiez si fortes devant l’échafaud 
Que la croix vous porte à monter plus haut. 

10 

Vous étiez si clames devant votre mort : 
Du martyr la palme quel plus beau trésor. 

11 

Vous étiez si belles pour l’Epoux Divin 
Qu’il vous tint fidèles jusqu’à votre fin. 

12 

Vierges bienheureuses de votre séjour.  
Au ciel, radieuses gardez-nous toujours.
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Vierges du Christ, glorieuses victimes  

Paroles : abbé Clément, curé de l’Observance 

 

1 

Il est venu, Martyres bienheureuses, 
Le jour béni désiré si longtemps 
Ou le Pontife a des mains pieuses, 
Nimbé vos fronts de rayons éclatants 
Sur cet autel où l’Hostie adorée 
Fut de vos cœurs le trésor ici-bas, 
Enfin, voici l’imagé vénérée 
Qui dit votre amour, vos combats. 

Vierges du Christ, glorieuses victimes, 
Que notre sol germait aux sombres jours, 
Pour garde la Patrie à ses destins sublimes 
Veillez, veillez toujours ! 

2 

L’appel divin dès l’aube de la vie 
Vous entraînait loin du monde trompeur, 
Et dans le cloître à votre âme ravie 
Jésus offrait son amour protecteur, 
Au Roi captif en l’étroite demeure 
Où sa présence à nos yeux se voila 
En l’adorant, vous disiez à toute heure : 
« Jésus ! A vos pieds, nous voilà » 

3 

C’est le Thabor… Mais voici le Calvaire, 
Bravant l’effort de l’enfer impuissant 
Que vous arrache à l’abri tutélaire, 
Vous aspirez à la preuve du sang, 
A votre amour lorsque ce gage ultime 
Face aux tyrans est enfin réclamé 
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Vous répondez, vibrant de joie intime 
« Je viens, ô Jésus bien-aimé ! » 

4 

Comme Jésus, conduites au Prétoire, 
Vous souriez devant l’arrêt cruel. 
Votre cachot n’est plus la geôle noire : 
On y prélude au concert éternel… 
En apprenant que l’échafaud s’apprête : 
« C’est, dites-vous, le plus beau de nos jours » 
Vous y montez chantant, le chœur en fête : 
« Jésus ! Nous voici pour toujours ! » 

5 

De notre ciel, encor, l’azur se voile… 
A l’horizon gronde l’orage noir 
Mais à vos yeux, comme la blanche (étoile) 
Vous rayonnez le courage et l’espoir 
S’il faut subir les coups de la rafale 
Vous que l’on dit, plus fortes que la mort 
Contre l’assaut de la meute infernale 
Venez soutenir notre effort. 
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